
Voitures à pédales : le club sillonne l’Europe 

 
Adélaïde Caillet (assise) et ses amis licenciés vont continuer les compétitions à bord de leurs voitures à 

pédales. | OUEST-FRANCE 

 
Depuis 1985 et la création du club de voiture à pédale du Val-de-Saire, les résultats s’enchaînent 
et les licenciés sont en nombre. « Nous comptons 33 membres dont 25 pilotes et parmi eux 
huit féminines et six juniors, explique Samuel Marie, le président. Nous créons nous-même 
les voitures à part certaines pièces métalliques fabriquées grâce à un partenariat avec un 
lycée de Saint-Lô et leurs élèves fraiseurs et tourneurs. » Quant aux décorations des voitures, 
ce sont les pilotes et leurs familles qui les réalisent. 

23 000 km 
Avec une participation à 25 courses européennes chaque année, le club effectue plus de 
23 000 km en déplacement. « Outre les courses en France, nous allons courir en Italie, 
Autriche et République Tchèque, entre autres. Cette année, nous sommes allés également 
en Turquie, poursuit le président. La voiture La sorcière a gagné le championnat et la coupe 
de France en combiné et la voiture Spiderman remporte le championnat de France combiné 
en vitesse. » Quant aux jeunes, ils sont 3

e
 du championnat de France junior. 

Parmi les licenciés, Floriane Michelini et Adélaïde Caillet, deux jeunes filles de 24 et 30 ans qui, 
en 2018, ont remporté le championnat d’Europe féminin et ont terminé deuxièmes du championnat 
de France. « Notre voiture s’appelle Village gaulois et nous sommes déguisées en Astérix et 
Obélix », explique Adélaïde Caillet qui est tombée dans la marmite des voitures à pédales il y a 
quatorze ans. Une jeune fille qui a suivi ses parents dès 1985. « Mon père a toujours été pilote 
d’une voiture et je regardais les courses.  Je m’entraîne sur mon vélo toute la semaine car 
une course, c’est plus de 60 km en 2 h 30. » 

Alors que les courses se courent à deux, Adélaïde Caillet a réussi à gagner une course en 
solitaire. « J’ai fait plus de 300 courses et j’en ai gagné plus de 200. Je vais garder la même 
voiture, mon père en assure la mécanique », explique Adélaïde Caillet qui participera le 
11 août à la coupe de France à Réville. 
 


